
... Le Carnet De Route ... 
        DIMANCHE

Le Fort :

19.15 : Mojave 3 
20.35 : Girls In Hawaii
22:05 : Blonde Redhead
23:25 : Dionysos
01.05 : Blues Explosion
02:30 : Troublemakers

Palais du Grand Large :

16.00 : Murcof
17:25 : Fennesz

La Plage :

13.00 : DJ Oil
15:00 : Colleen

Réalisation : Ronan Le Borgne, Nicolas Ollier, Mario Raulin, Julien Thomas, Maëlle Alan

Le plat pays prend de l'altitude

Edito
Melting-pot subtil et explosif. 
C’est ainsi que l’on pourrait 
qualifier cette quatorzième 
édition, où la classe de dEUS 
a côtoyé la fougue de Phoenix 
et le génie de RJD2. Symbole 
parfait de ce mariage réussi, 
les quatre trublions de TV on 
the Radio. Où comment allier 
idéalement guitares saturées 
et voix possédée saupoudrée 
d’accents gospel. Et montrer 
par la même occasion que 
l’avenir du rock new-yorkais 
ne sera pas forcément marqué 
par l’empreinte des porteurs 
de Converses. Pour celui de la 
Route du Rock, on ne s’en fait 
pas. Mais alors vraiment pas.

“Girls in Hawaii, c’est un peu comme si Grandaddy s’était bat-
tu dans les poubelles ou si dEUS avait de nouveau 20 ans“. A 
l’image des Ecossais de Franz Ferdinand, les six jeunots de Girls 
in Hawaii ont été propulsés au sommet en moins de temps qu’il 
ne faut pour le dire. Orfèvres de la pop, ils taillent dans la den-
telle belge des mélodies d’une fraîcheur à faire pâlir les brit-
rockeurs. La recette est inédite : les deux chanteurs se tirent la 
bourre pour signer la plus belle perle qui soit. Grand vainqueur 
de cette lutte acharnée : « From here to there », premier opus 
des Bruxellois, dont les titres passent aisément l’épreuve de la 
scène.
Ce soir ils jouent à 20h. Et si dans trois ans ils étaient tête 
d’affiche ?

TV On The Radio, seulement musiciens ?

Mojave 3, entrée
en douceur
Si, vous aussi, vous aimez 
acheter un disque à la seule 
vue de sa pochette, vous avez 
peut-être craqué sur la dern-
ière galette à l’esthétique un 
tantinet kitsch de Mojave 3, 
intitulée “Spoon & Rafter”. 
En ouverture, les Anglais nous 
proposeront une collection de 
perles d’une mélancolie toute 
nuancée. Plus qu’un concert, 
il faudra ce soir s’attendre à 
un voyage pop à la beauté dé-
concertante, avec comme seul 
guide notre imaginaire. Une 
odyssée guidée par Neil Hal-
stead, ex-Slowdive. Voici une 
entrée en matière en douceur, 
avant de laisser la place aux 
délurés de Blues Explosion et 
Dionysos.

Peux-tu nous parler de ton 
histoire avec la Route du 
Rock?

Ca remonte à tellement 
longtemps! En 1990, quand je 
suis revenu à Inter, j’avais en-
vie de m’associer à un festival 
qui corresponde totalement 
à ce que je diffuse dans mon 
programme. J’ai rencontré 
toute la bande des Rock Tym-
pans. Je trouvais ça courageux   
d’essayer de monter un truc 
ici, dans ce lieu magnifique.
Cette année, on est vraiment 
dans l’excellence. Vendredi, 
la soirée était parfaite, on 
n’avait pas vu ça depuis très 
longtemps.

As-tu une influence au niveau 
de la programmation ?

Durant l’année, on se passe 
des coups de fil, on se rencon-
tre, ils écoutent les émissions, 
entendent ce que je fais, en 
black et white sessions. Je 
n’impose rien du tout. Cette 
année, je les ai mis sur la pis-
te de Coco Rosie et Now It’s 
Overhead.

Justement, Now it’s Over-
head, qu’en as-tu pensé ?

Ils méritaient de passer un peu 
plus tard je pense. Un jour ils 
seront tête d’affiche, ça c’est 
sûr. Il y a vraiment un poten-
tiel fabuleux. C’est un petit 
REM en puissance...
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1 Air, 2 Nouvelle Vague.

By Laura Veirs


